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Présents :
Tsouria Berbar (Holos, CIPUP) 
Marie Bodeux (Petits Débrouillards) 
Etienne Boisserie (Sauvons l’université) 
Véronique Bizé (ASTS) 
Pierre Chantelot (SNESUP) 
Hélène Conjeaud (Sauvons l’université) 
Marie-Josée Del Volgo (Appel des appels) 
Soléane Duplan (Réseau Environnement 
Santé) 
Janine Guespin (Espaces Marx) 
Denise Hemmerdinger (Hhorages, 
CRIIGEN) 
Guy Kastler (Réseau Semences 
Paysannes) 
Jean-Paul Lainé (Fédération Mondiale 

des Travailleurs Scientifiques) 
Lionel Larqué (FMSD, Petits 
Débrouillards, G38) 
Claude Millier (NSS Dialogues) 
Claudia Neubauer (Fondation Sciences 
Citoyennes) 
Jean-Jacques Perrier (Vivagora) 
Fabien Piasecki (FMSD, Fondation 
Sciences Citoyennes) 
Samuel Pommeret (CCFD-Terres 
solidaires) 
Eduardo Simas (ATD Quart Monde) :  
Fanny Simon (AITEC) 
Vaia Tuuhia (4D, CRID)

 
Excusés : Vecam, Sauvons la recherche, Global Chance, IPAM, Cedetim, BEDE, ATTAC 
France, Mouvement pour la paix, Médecins sans Frontières. 
 
 
Cette première réunion en vue d’un séminaire sur les enjeux de la recherche en France 
au début 2012 a été l’occasion d’une (re-)prise de contact entre des organisations déjà 
impliquées dans le processus FMSD et de « nouvelles » structures intéressées par la 
mise en place d’un tel séminaire. 
 
Il a été rappelé que le texte écrit suite à un atelier du FMSD à Dakar et qui a servi 
« d’invitation » à cette réunion préparatoire avait vocation à poser les premières bases 
du séminaire sans pour autant tenir lieu d’appel à proprement parler (sur le site du 
FMSD en France, http://fmsd-france.org, il est explicitement mentionné que ce texte 
constitue un document de travail). 
 
Sur la genèse de cette initiative : lors d’un atelier organisé par le FMSD au Forum Social 
Mondial de Dakar en février dernier, est ressortie la nécessité d’un discours « unifié » 
des organisations du mouvement social vers la « communauté de l’enseignement 
supérieur et de la recherche ». Même si le processus FMSD tente, par essence, de 
répondre à cette attente, il nous faut aller plus loin dans la recherche d’un dialogue 
politique entre communautés aux objectifs, analyses, dynamiques et temporalités 
différentes. 
 
Sur la notion de société civile (le séminaire était présenté dans le message d’invitation 
comme « séminaire de la société civile sur les enjeux de la recherche et de 
l’enseignement supérieur ») : sans entrer dans le détail des échanges sur ce thème, il est 



apparu très clairement lors de nos discussions que ce mot était porteur d’ambigüité, 
qu’il était polysémique et utilisé à des fins parfois très différentes les unes des autres. Il 
est donc plus que vraisemblable que cette notion disparaisse du titre du séminaire. 
	
  
Au niveau qualitatif des échanges, il est apparu extrêmement difficile, pour ne pas dire 
impossible, d'organiser une discussion dans laquelle les acteurs de la société civile 
(sous-entendu non directement impliqué dans le métier de la recherche académique) 
déterminent le cadre des discussions. En ce sens, il apparaît impossible que les acteurs 
de la société civile soient pleinement organisateurs d'un séminaire dans lequel ils 
échangent des points de vue sur le sujet. 
 
Le séminaire devrait s'orienter de facto vers une mise en scène et une mise en 
problématique des discussions politiques entre chercheurs statutaires (au sens du 
statut professionnel/salarial) et acteurs des mouvements sociaux, citoyens. 
 
Il s'agit là de la première conclusion politique de notre réunion. Ceci a des incidences 
sur la nature du séminaire, son organisation et ses objectifs. Ceci devra être discuté lors 
de notre prochaine réunion. 
 
Sur les sujets à aborder pendant le séminaire : ici encore, nous n’entrerons pas dans les 
détails des discussions. Nous nous orientons vers 2 types de débats : 1) ceux sur 
lesquels nous pensons que des positions convergentes et solides sont possibles ; 2) des 
controverses ou points de tension entre acteurs de « la » société civile et acteurs de la 
recherche. L'essentiel est, d'ici le séminaire, de mettre en place une méthodologie 
simple et efficace permettant de préparer le séminaire. Quoiqu'il en soit, il est ressorti 
de ns échanges qu'au regard des questions que nous posons, le séminaire devra se 
dérouler de préférence sur 2 jours. 
Parmi les points de tension, nous pouvons relever : 

− le service public de la recherche (missions, organisations, gouvernance) 
− la notion de « liberté du chercheur » 

	
  
Parmi les thèmes pouvant permettre des convergences : 

- nature, organisation et évolution de la pratique scientifique 
- missions de la recherche publique 
- échange et diffusion des savoirs (savoirs académiques vs savoirs 

« traditionnels ») 
- recherche participative 
- enjeux éducatifs du primaire au supérieur 

 
Au regard des « thèmes de convergence », si nous mettons en place une bonne 
méthode de travail, ceci peut donner lieu à des rédactions communes de qualité assez 
ambitieuse. 
 
Ces thèmes sont très larges. Nous vous invitons à en discuter le mercredi 30 novembre 
2011 de 14h à 17h. 
 

Ordre du jour 
Mise en évidence des thématiques du séminaire 

Répartition en « tables de controverses » et « tables de convergence » 
Planning et méthodologie de travail jusqu’à la tenue du séminaire 


